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TUn poile, dont Ie tuyau traverse le toit, oceupe
Qordinaire le centre du logis, entouré le soir de
mitasses, de chaussettes, de mitaines q'on fait sécher
pour le lendemain, TUne table &4 tr{teanx, quelques
giéges rustiques, des ustensiles de cuisine ¢t de table,
quelques outils, une meule et des pierres & aiguiser,
un miroir, guelques montres, un on deux fusils et
Ie modeste nécessaire de toilette de ehacun comple-
tent tout 'ameublement du canip. '

J'ai paslé des eidges: il en est une espéce particu-
lidre aux chanticrs, laquelle préte anx formes les plus
varides et les plus pittoresques: je connais certains
{bénistes forestiers qui posstdent un talent remarqua-
ble dans ce genre de tiavail. Ces sifges sont
confectionnés sans tour, et sans avoir recours an
systéme couteux ct peu sir des mortaises, clous,
chevilles, vis et colle forte. Les branches d’un sapin
en forment les pieds (quelquefoisles bras et le dossier) ;
partie du trone de Parbre, fagonné selon le godt et la
patience de louvrier, en constitue Ie sitge. La
chronique rapporte que le premier sicge, style chanticr,
qui fut produit avait quatre pieds; il était ainsi
fait que quelqu’un, entrant le soir dans le camp, le prit
tout bonnement pour la chienne da contremaitre: de
1a vient qu’on nomme ce si¢ge une ckicnne, et qu'il est,
par conséquent, fort comme il faut de dire dans les
ehantiers, & celui qui se trouve de service & Parrivée



